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L’EVALUATION A L’ECOLE MATERNELLE

Du carnet de suivi des apprentissages

à la synthèse des acquis de fin d’école maternelle
Philippe POIREL – Inspecteur de l’Education nationale chargé de l’école maternelle
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I- L’évaluation positive
I-1. Ce que dit le programme d’enseignement de l’école maternelle de l’évaluation 
Le programme d’enseignement de l’école maternelle rappelle dans son premier paragraphe que l’école maternelle s'adapte aux jeunes enfants. Il précise que l'enfant qui entre pour la première fois à l'école maternelle possède déjà des savoir-faire, des connaissances et des représentations du monde et qu’il a développé, dans sa famille et dans les divers lieux d'accueil qu'il a fréquentés, des habitudes, réalisé des expériences et des apprentissages que l'école prend en compte.

Il indique par ailleurs que l’école maternelle est une école qui accueille les enfants et leurs parents, qui accompagne les transitions vécues par les enfants, qui tient compte du développement de l'enfant et pratique une évaluation positive.

Sur toute la durée de l'école maternelle, les progrès de la socialisation, du langage, de la motricité et des capacités cognitives liés à la maturation ainsi qu'aux stimulations des situations scolaires sont considérables et se réalisent selon des rythmes très variables. Au sein d'une même classe, l‘enseignant prend en compte dans la perspective d'un objectif commun les différences entre enfants qui peuvent se manifester avec une importance particulière dans les premières années de leur vie.

L'équipe pédagogique aménage l'école (les salles de classe, les salles spécialisées, les espaces extérieurs...) afin d'offrir aux enfants un univers qui stimule leur curiosité, répond à leurs besoins notamment de jeu, de mouvement, de repos et de découvertes et multiplie les occasions d'expériences sensorielles, motrices, relationnelles, cognitives en sécurité. Chaque enseignant détermine une organisation du temps adaptée à leur âge et veille à l'alternance de moments plus ou moins exigeants au plan de l'implication corporelle et cognitive.

L'accueil, les récréations, l'accompagnement des moments de repos, de sieste, d'hygiène sont des temps d'éducation à part entière. Ils sont organisés dans cette perspective par les adultes qui en ont la responsabilité et qui donnent des repères sécurisants aux jeunes enfants. (Extrait du programme d’enseignement de l’école maternelle - page 2)

L'évaluation constitue un outil de régulation dans l'activité professionnelle des enseignants ; elle n'est pas un instrument de prédiction ni de sélection. Elle repose sur une observation attentive et une interprétation de ce que chaque enfant dit ou fait. Chaque enseignant s'attache à mettre en valeur, au-delà du résultat obtenu, le cheminement de l'enfant et les progrès qu'il fait par rapport à lui-même. Il permet à chacun d'identifier ses réussites, d'en garder des traces, de percevoir leur évolution. Il est attentif à ce que l'enfant peut faire seul, avec son soutien (ce que l'enfant réalise alors anticipe souvent sur ce qu'il fera seul dans un avenir proche) ou avec celui des autres enfants. Il tient

compte des différences d'âge et de maturité au sein d'une même classe.

Adaptée aux spécificités de l'école maternelle, l'évaluation est mise en oeuvre selon des modalités définies au sein de l'école. Les enseignants rendent explicites pour les parents les démarches, les attendus et les modalités d'évaluation propres à l'école maternelle. (Extrait du programme d’enseignement de l’école maternelle -  page 3)

I-2. L’évaluation positive s’inscrit dans une dynamique d’apprentissage constructive
Convaincu de l’éducabilité des enfants qu’il accueille au sein d’une école inclusive, chaque enseignant veille à développer les compétences dans tous les domaines d’apprentissage de l’école maternelle, dans le cadre de projets interdisciplinaires et dans tous les contextes ou les lieux dans lesquels les enfants apprennent.

Il s’attache en outre à valoriser les compétences construites par l’enfant en dehors du temps scolaire.

Dans cette perspective, la reconnaissance du rôle des parents est fondamentale.
Il attache de l’importance à la réussite de l’enfant dans les tâches proposées quotidiennement et met l’accent de manière systématique sur la manière dont l’enfant est parvenu au résultat. 
En maternelle, l’enseignant est amené à évaluer  au quotidien.
Il met en œuvre une évaluation formative qui permet d’aider les apprenants à prendre conscience de la valeur des compétences, à réfléchir sur la façon dont ils les développent, à identifier la prochaine étape de développement et à comprendre comment les compétences qu’ils ont acquises peuvent être utilisées dans l’école à travers le programme et hors l’école dans leur vie. 

Dès le plus jeune âge, la place de l’apprenant dans le processus d’évaluation est importante et la prise en compte de  son bien-être est un critère déterminant dans l’évaluation. 


I-3. Une approche adaptée aux spécificités de la maternelle

Ainsi, l’évaluation est un processus continu qui s’appuie quotidiennement sur une observation directe de l’enfant, dans des situations variées. Elle informe sur l’évolution de chaque élève et témoigne d’une vision positive de l’enfant.

Il s’agit prioritairement de suivre les progrès de chacun, à travers l’écoute et l’observation de ce que fait ou dit l’enfant. A ce titre, l’évaluation est clairement formative.

C’est par le dialogue avec l’enfant sur ce qu’il sait ou sait faire, comment il a réussi à faire, et ce qu’il doit faire pour progresser, qu’il franchira une nouvelle étape.

L’évaluation positive permet de réguler les apprentissages. Elle est dynamique et positive. Elle
constitue ainsi un outil de régulation de l’activité professionnelle des enseignants dans la classe et dans l’école pour tous les domaines d’apprentissage.

Elle est au service des apprentissages et du développement de l’enfant. Elle permet de mieux apprendre mais à certaines conditions. 
L’évaluation positive ne se résume pas à l’évaluation des réussites. Si on reste sur la réussite, on reste sur du normatif.  

Pratiquer une évaluation positive ne consiste pas seulement à valoriser les réussites. Elle suppose en outre de verbaliser et faire verbaliser les procédures, de s’intéresser au cheminement dans la réalisation de la tâche.

Il s’agira ensuite d’organiser ses réussites par domaine d’apprentissages et/ou par attendus de fin d’école maternelle pour attester des progrès de l’enfant.

L’évaluation positive ne peut être appliquée de la même façon à tous les contextes. Elle nécessite une différenciation. Elle n’est pas neutre.  Elle suppose une attitude réflexive. Elle nécessite d’affiner la singularité et valoriser les stratégies personnelles. Elle suppose donc des pratiques différenciées.
Elle aide l’enseignant à repérer les acquis de l’enfant, pour différencier et faire progresser chacun. Ce suivi des apprentissages impose à l’enseignant de disposer d’outils professionnels à cet effet. Il lui revient par exemple d’ouvrir un carnet de bord pour prendre des notes sur les réussites de chacun.

Elle suppose la définition de critères de réussite adaptés à chaque enfant au regard des attendus de fin d’école maternelle.

Elle suppose de construire une cohérence entre les objectifs, les situations mises en œuvre et les critères définis. 
Elle nécessite de cibler les apprentissages

Les critères de réussite sont donnés collectivement mais l’observation est  individuelle pour une évaluation différenciée. L’évaluation est quelque chose de prévu, de préparé même lorsqu’on ne prévoit pas de séance spécifique. Les  enfants sont associés  à leur évaluation et à celles de leurs pairs. Elle est   interactive.


Pratiquer une évaluation positive suppose donc de
1- se donner des critères de réussite et des indicateurs et de mettre en avant la singularité des démarches et des personnes.
2- informer les élèves de ce qu’ils ont fait et appris sans s’inscrire dans une norme : décrire la manière dont ils ont procédé 
3- auto-réguler en s’appuyant sur le discours des élèves : faire collaborer l’enfant à son évaluation et favoriser la collaboration entre les élèves (processus d’auto-évaluation et de co-évaluation)
4- proposer des tâches complexes ouvertes et ne pas s’en tenir à des situations fermées ou des situations d’exercice
Selon quelles modalités mettre en œuvre l’évaluation positive ? Pourquoi et pour qui garder des traces des acquis des élèves ? Comment garder traces ?

	
	«  A la maternelle, dans les nouveaux programmes, les repères de progressivité sont liés à des étapes développementales. Comme il en laisse sur nos corps, le temps laisse des traces de progrès à l’école. Le carnet de suivi (des apprentissages) type port folio permet d’engranger quelques traces et de sortir d’un système du tout ou rien trop normatif acquis/non acquis. Les traces doivent dire ce que sait faire l’enfant. La succession d’étapes est importante et correspond à une conquête motivante pour les enfants. » V. BOUYSSE Inspectrice Générale de l’Education nationale


Pour les apprenants : Il s’agit pour l’enfant de prendre conscience des progrès et des étapes dans l’approfondissement des compétences, garder une mémoire, communiquer entre eux, avec l’enseignant et les parents. 

Pour les enseignants : Il s’agit d’observer, d’évaluer, de valoriser le développement des compétences de chaque élève, de différencier, de communiquer avec les apprenants, les parents, l’autorité. 

Pour les parents : Il s’agit de constater le développement des compétences de son enfant et les expériences offertes en classe. 

Pour les autorités : Il s’agit de constater la mise en place du programme d’enseignement de l’école maternelle

Tout au long de l’école maternelle et dès les petites classes, l’enseignant valorise les plus petites réussites de l’enfant et en garde traces régulièrement sous différentes formes : photographies des activités, productions de toutes natures des apprenants, commentaires réalisés par l’enfant, observations de l’enseignant. Il assure ainsi pas à pas le suivi des acquis de chaque enfant.
· Ce suivi des acquis doit permettre d’objectiver les progrès réalisés par chaque enfant et de donner à voir ses réussites.

· Il est aussi un moyen d’identifier les points d’alerte et de cibler des difficultés spécifiques  au regard des repères de progressivité fournis,  sans établir de diagnostic


II- Le carnet de suivi des apprentissages 
II-1. L’évaluation à l’école maternelle et le carnet de suivi des apprentissages 

A l’école maternelle, un carnet de suivi des apprentissages permet de rendre compte des progrès de l’élève. Il est régulièrement renseigné par l’enseignant de la classe, selon une fréquence adaptée à l’âge de l’élève. Ce document suit l'élève en cas de changement d'école au cours de sa scolarité en cycle 1. Au terme de la dernière année de scolarisation à l’école maternelle, une synthèse des acquis scolaires de l’élève est établie, selon un modèle national fixé par arrêté du ministre chargé de l’éducation nationale. Cette synthèse est renseignée en conseil de cycle par les enseignants du cycle 1. Elle est transmise à l’école élémentaire lors de l’admission de l’élève en première année du cycle 2, cycle des apprentissages fondamentaux, et communiquée aux parents ou au responsable légal de l’élève.

À l'école maternelle, les écarts d'âge entre les enfants, donc aussi de développement et de maturité, ont une influence sur le rythme des acquisitions. Tout regard évaluatif doit donc s'attacher autant aux procédures et processus que l'enfant met en œuvre dans ses apprentissages qu'à l'appréciation des résultats de son action.
Pour faciliter la continuité du parcours scolaire des élèves lors du passage à l'école élémentaire, les enseignants du cycle des apprentissages premiers transmettent aux enseignants du cycle suivant, cycle des apprentissages fondamentaux, un état des acquis de leurs élèves à l'issue de la scolarité à l'école maternelle. Le suivi des apprentissages et la communication des progrès des élèves reposent sur deux outils : 

· un carnet de suivi des apprentissages, renseigné tout au long du cycle 1,

· une synthèse des acquis de l'élève, établie à la fin de la dernière année du cycle 1.

Le document de synthèse des acquis scolaires de l'élève est communiqué aux parents ou au responsable légal.

Comme pour la transmission du carnet de suivi des apprentissages tout au long du cycle, cette synthèse remise aux parents reflète ce que leur enfant sait faire à l'issue de sa scolarité à l'école maternelle. Elle est l'occasion de dialoguer positivement avec les familles. Elle permet aussi, le cas échéant de les rassurer sur la prise en charge des besoins et des fragilités de leur enfant, pour aborder sereinement le cycle 2.
II-2. Le carnet de suivi des apprentissages : Quelles traces ? Sous quelles formes ?
Le carnet de suivi des apprentissages

· est obligatoire,
· rend compte des progrès de l’élève, selon une fréquence adaptée à son âge (a minima 2 fois/an),

· est renseigné régulièrement par l’enseignant pour chaque élève,

· est communiqué régulièrement aux parents ou au responsable légal.

· présente un format laissé à l’appréciation des enseignants.

Il fait apparaître les réussites remarquables organisées dans les différents domaines mais ne rend pas compte de manière exclusive  de toutes les réussites, dans tous les domaines. Il peut prendre différentes formes.

Il permet à chacun « d’identifier ses réussites, d’en garder des traces, de percevoir leur évolution. » (Programme d’enseignement de l’école maternelle)

	Ce qu’il peut être
	Ce qu’il ne doit pas être

	· La trace des progrès des élèves à partir de traces diverses visuelles, sonores, etc. (clé, carnet numérique, etc.)

· Un outil qui permet  à l’élève de conscientiser  sa réussite, à l’enseignant de parler l’apprentissage avec l’enfant

· Un outil personnalisé différent d’un élève à l’autre

· Un carnet comportant des supports avec intégration de rubriques

· Un classeur évolutif regroupant des productions remarquables organisées progressivement tout au long de la scolarité maternelle

· Un carnet numérique qui ferait apparaître  des productions d’oral dont la dernière serait audible mais dont toutes pourraient  être consultées car archivées
	· Une reproduction de ce qui a été fait avant

· Une déclinaison des attendus remis dans des cases PS – MS – GS, dans des grilles recréées par les enseignants

· Un catalogue d’évaluations qui présente une exhaustivité des situations sans aucun  choix.

· Une évaluation de tout pour tout le monde

· Un outil uniformisé pour tous

· Un cahier de vie bis 

· Un recueil de traces illustrant des réussites constatées au long  cours






Dans sa forme, le carnet de suivi des apprentissages est laissé à l’initiative des équipes pédagogiques. Il doit  permettre de 

· rendre compte

· se rendre compte

· se souvenir

« Chaque enseignant s’attache à mettre en valeur, au-delà du résultat obtenu, le cheminement de l’enfant et les progrès qu’il fait par rapport à lui-même. » (Programme d’enseignement de l’école maternelle)

Pour rendre compte

L’enseignant 

· constate la réussite, la valorise immédiatement : instauration d’un rituel d’évaluation

· se met à la hauteur de l’enfant, à ses côtés, met en mots si besoin et prend en note la réussite, le cheminement observé et le prolongement ou l’étape suivante de la réussite (mise en perspective) : Transcription en dictée à l’adulte du cheminement de l’enfant.
L’enfant

· va chercher son carnet de suivi des apprentissages

· verbalise la manière dont il a procédé pour parvenir à sa réussite

· commente sa réussite

Pour se rendre compte

L’enfant 

· constate sa réussite

· va chercher son cahier de suivi des apprentissages

· appelle l’enseignant

· dicte ce qu’il a réussi et commente

L’enseignant


· se rend disponible ou diffère son intervention avec bienveillance

· se met à hauteur de l’enfant à ses côtés

· valorise la réussite de l’enfant

· met en mots si besoin et prend en note la réussite, le cheminement et l’étape suivante.

Le carnet de suivi des apprentissages garde, dans chaque domaine d’apprentissages, la trace des réussites remarquables successives qui traduisent un progrès. 
Chez les 2-4 ans, elles seront valorisées et collectées au fur et à mesure des observations, dans un portfolio qui ne sera pas immédiatement organisé.
Chez les 4-6 ans, elles s’organiseront progressivement dans un portfolio en fonction des différents domaines d’apprentissages et au regard des objectifs du programme.

Les exemples retenus ci-après ont vocation à la fois à illustrer une démarche d’évaluation positive à l’école maternelle et la forme que peuvent prendre les traces collectées tout au long de l’école maternelle. Elles prennent volontairement des formes diverses afin de laisser aux équipes la liberté du choix qui sera le leur.



Exemple 1 : Ecriture du prénom KAYNA
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GTD 78 "Evaluation positive en maternelle": B.Tissier IEN maternelle, M.Besnardeau CP maternelle, M.Goëtz CPC, C.Godin CPC, B.Riom PEMF, S. Buot PEMF Septembre 2015


Exemple 2 : Séance effectuée dans le cadre d’une unité d’apprentissages après plusieurs séances au cours desquelles l’enfant s’exerce. 
[image: image6.emf]
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Autre Exemple : Pour rendre compte des progrès

L’enfant choisit de faire figurer sa réussite dans son

« Journal de bord », lorsqu’il l’estime important.

L’enseignant aide à la verbalisation, il date, et indique les conditions de la réussite. Si possible il indique quelle est l’étape suivante pour l’enfant.
[image: image7.emf] Pierre, 5 oct. 2014
Une démarche d’évaluation positive permet également à l’élève de s’auto-évaluer. L’enseignant doit alors énoncer à l’élève les critères de réussite qui lui permettront d'évaluer seul son travail.
[image: image8.emf]
Annick, 10 fév. 13[image: image9.emf]

Priorité de l’école maternelle, le langage oral et écrit mérite d’être évalué dans tous les domaines d’apprentissage. Ainsi, tous les domaines peuvent être évalués.

Exemples chez les petits : 
Mobiliser le langage écrit : construire une tour 

Explorer le monde : Utiliser un lecteur CD 

Structurer sa pensée : Constitution d’une collection des trois objets de couleurs différentes 

« Agir, s’exprimer et comprendre à travers l’activité motrice : Illustration de réussites successives traduisant le progrès de l’enfant 

	L’enseignant met en place des ateliers permettant à l’élève d’évaluer seul sa réussite.                                                                                    

	
	[image: image10.emf]Jeanne, 10 mars 2014

	
	L’enfant s’exerce autant de fois qu’il le souhaite.

	
	[image: image11.emf] Jeanne, 17 mars 2014

	
	L’enfant peut évaluer et valider son travail seul grâce aux critères de réussite
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 Jeanne, 15 avril 2014



B.Riom PEMF, GTD 78 "Evaluation positive en maternelle »  - Septembre 2015



Exemple de traces à intégrer dans le carnet de suivi des apprentissages – Grande section

Cet exemple prend en compte deux aspects :

· les réussites et les progrès vus pas l’enfant

· le suivi des apprentissages réalisé par l’enseignant à partir de ses outils 

	Colonne renseignée pour une part, avant la mise en œuvre de la séance pour l’autre partie en différé
	EN CLASSE, L’ENFANT avec L’ENSEIGNANT ou L’ENFANT SEUL

	Écrire son prénom en écriture cursive, sans modèle.

Critères de réussite :

(Toutes les lettres sont présentes

(Les lettres sont écrites dans l’ordre

(L’écriture est lisible

(Les lettres sont toutes reconnaissables

(Elles sont enchaînées

(Toutes les lettres sont liées

En différé, l’enseignant renseigne l’étape atteinte ou l’attendu de fin d’école maternelle en utilisant la terminologie institutionnelle ou la plus proche de celle-ci pour informer les parents et renseigner ultérieurement la synthèse des acquis de fin d’école maternelle.

Toutes les étapes ou les attendus seront inscrits plusieurs fois dans l’année scolaire sous différentes formes (traces écrites ou photographiées –  étiquettes -etc.) pour attester des réussites successives traduction du progrès de l’enfant.
	· Photo du réalisé de l’élève, commentaires de l’enfant et/ou de l’enseignant concernant sa réussite et son cheminement, indications relatives à l’étape suivante, à l’objectif visé.

· Pour les compétences liées à l’oral, l’enseignant prendra un temps au cours de l’année pour faire le point avec l’enfant, le féliciter et l’encourager sur sa prise de parole… Il le notera dans le carnet de suivi des apprentissages.




Exemples inspirés des pratiques pédagogiques dans les classes maternelles en Ecosse
Essais autonomes d’écriture en fin de moyenne section ou en grande section

	[image: image13.emf]
	L’enfant établit une nette correspondance entre les aspects sonores et graphiques de son écriture 

Il prend conscience que

1-  l’écrit est signifiant 

2-  l’écrit est intangible 

Jean  - 12 décembre 2013





	[image: image14.emf]
	Critères de réussite

L’enfant établit une correspondance entre les aspects sonores et graphiques de son écriture.

Il  essaie de découper la chaîne sonore et de la coordonner avec la chaîne écrite.

Il fait correspondre la durée de l’oral et la longueur de l’écrit. 

L’écrit comporte des ajustements syllabiques 
Etape suivante : 

Présence d’éléments d’analyse de la chaîne sonore jusqu’au phonème.

L’enfant pourra  entreprendre progressivement de s’occuper du codage de ces unités.

Jean - 4 mars 2014


II-3. Quelle forme peut prendre le carnet de suivi des apprentissages ? Le portfolio numérique, une opportunité ?
Le carnet de suivi des apprentissages peut prendre la forme d’un portfolio.
Un portfolio est « un des outils de consignation pour rendre compte du progrès de l’élève dans sa réussite scolaire » MEN Québec

« Il désigne la collection de travaux d’un élève qui fait foi de sa compétence en gardant des traces pertinentes de ses réalisations » Eduscol, 2004

C’est en quelque sorte un dossier personnalisé rassemblant des travaux et des réalisations de l’élève témoignant de sa progression. Il s’agit donc d’un « dossier progressif et évolutif ».

Le portfolio est un des moyens de communication aux parents. Il rend compte du cheminement personnel de l’élève. Il est un outil de gestion privilégiant l’élève au centre des apprentissages. Il facilite l’évaluation et favorise l’auto-évaluation.

Dans sa version  papier, le portfolio pourra être un classeur dans lequel seront regroupées les différentes productions - papier datées, attestant des réussites de l’enfant. 

Au cours de sa scolarité maternelle,  l’enseignant sera conduit, avec l’enfant, à organiser ses réussites successives  par domaine d’apprentissage et/ou par attendu de fin de cycle pour faire apparaître les progrès qu’il pourra verbaliser.

Au fur et à mesure de sa scolarité, il pourra également enlever et archiver dans une pochette personnalisée toutes les réussites qui ne sont plus signifiantes, pour ne garder que celles, les dernières, attestant du niveau de maîtrise dans l’attendu.

Contrairement au carnet ou au cahier, le classeur permet le classement, le tri, l’ajout ou le retrait de réussites devenues non signifiantes, rendant l’outil dynamique et progressif.

Le  portfolio pourra également prendre une forme numérique se présentant sous forme d’un support physique: clé USB, CD ROM. Il peut également être un support en ligne ou une combinaison des deux. 



III- Les conditions d’une évaluation réussie

Pour mener à bien l’évaluation positive, l’enseignant doit se doter d’outils professionnels organisant les apprentissages à cours et moyen terme. Il doit notamment élaborer des progressions et des programmations en s’inspirant des repères de progressivité précisés dans le programme ou dans les ressources d’accompagnement des programmes .

Il doit également disposer d’un référentiel d’observables construit au regard des attendus de fin d’école maternelle qui constituent des objectifs à viser pour tous les élèves.

Il revient également à l’équipe d’école la responsabilité d’organiser de définir les différentes étapes des apprentissages et de définir les critères de réussite relatifs aux tâches proposées.
Selon les enfants, certains passeront par toutes, d’autres montreront à travers leurs réussites qu’elles ne leur sont pas nécessaires.
Le document suivant présente un exemple de ce que pourrait être un référentiel d’observables.
Exemple de référentiel des observables (document à compléter)
	REFERENTIEL DES OBSERVABLES : OBSERVER EN CLASSE DE MATERNELLE POUR EVALUER SES ELEVES

Outil enseignant
                                                                                                                                                    Cf.Marie GOETZ-GEORGES, CPC, GTD 78 « Evaluation positive maternelle »

	Mobiliser le langage dans toutes ses dimensions

	 ATTENDUS EN FIN D’ECOLE MATERNELLE
	OBSERVABLES QUAND……
	Et que l’enfant de …. ans                       a été mis en situation de

	Communiquer avec les adultes et avec les autres enfants par le langage, en se faisant comprendre.
	L’enfant annonce un événement personnel  le matin à l’accueil ou à tout autre moment de la journée (récréation….)

Il échange verbalement ou physiquement dans les coins (donne sa poupée, demande une pièce de construction, tend le téléphone, offre un dessin….)

Il fait des plaisanteries non verbales (se cache ou cache un objet) ou verbales

…
	De 2 à 4 ans
	Savoir

Savoir faire

Savoir être
	Savoir que la parole est toujours bien accueillie, qu’il a le droit de ne rien dire

Parler en situation

Oser entrer en communication par un accueil personnalisé

Se décentrer de l’enseignant

	
	
	Autour de 4 ans
	Savoir

Savoir-faire

Savoir être
	Savoir qu’il existe des codes de communication (attendre son tour…)

Nommer, évoquer…expliquer, décrire

Accepter de jouer un rôle

Se reconnaît comme locuteur   et interlocuteur

	
	
	De 4 à 6 ans
	Savoir

Savoir faire 
Savoir être
	

	S’exprimer dans un langage syntaxiquement correct et précis. Reformuler pour se faire mieux comprendre
	Quand un enfant dit « c’est moi qui explique »

Quand il dit « non, non c’est pas ça » 

quand il dialogue avec le groupe.

Quand il dit « écoute-moi » à son camarade

Quand il produit des phrases syntaxiquement correctes

…
	De 2 à 4 ans
	Savoir

Savoir faire

Savoir être
	

	
	
	Autour de 4 ans
	Savoir

Savoir-faire

Savoir être
	

	
	
	De 4 à 6 ans
	Savoir

Savoir faire 
Savoir être
	

	Pratiquer divers usages du langage oral : raconter, décrire, évoquer, expliquer, questionner, proposer des solutions, discuter un point de vue.
	
	
	
	

	Dire de mémoire et de manière expressive plusieurs comptines et poésies.


	
	
	
	

	Comprendre des textes écrits sans autre aide que le langage entendu.


	
	
	
	

	Manifester de la curiosité par rapport à l'écrit. Pouvoir redire les mots d'une phrase écrite après sa lecture par l'adulte, les mots du titre connu d'un livre ou d'un texte.


	
	
	
	

	Participer verbalement à la production d'un écrit. Savoir qu'on n'écrit pas comme on parle.
	
	
	
	

	Repérer des régularités dans la langue à l'oral en français (éventuellement dans une autre langue).
	
	
	
	

	Manipuler des syllabes.


	
	
	
	

	Discriminer des sons (syllabes, sons-voyelles ; quelques sons-consonnes hors des consonnes occlusives).
	
	
	
	

	Reconnaître les lettres de l'alphabet et connaître les correspondances entre les trois manières de les écrire : cursive, script, capitales d'imprimerie. Copier à l'aide d'un clavier.


	
	
	
	

	Écrire son prénom en écriture cursive, sans modèle.


	
	
	
	

	Écrire seul un mot en utilisant des lettres ou groupes de lettres empruntés aux mots connus.


	
	
	
	


 



IV- La synthèse des acquis des élèves en fin d’école maternelle
La synthèse des acquis des élèves, en fin d’école maternelle

· est un document national.
· est établie à l’issue de la dernière année du cycle des apprentissages premiers.

· relève de la responsabilité de l’équipe pédagogique du cycle: 

· est renseignée par les enseignants de cycle 1 réunis en conseil de cycle, à partir du suivi des apprentissages réalisé régulièrement par chaque enfant

· est transmise à l’école élémentaire lors de l’admission de l’élève en 1ère année de cycle 2

· ne donne pas lieu à la passation préalable d’une série d’épreuves spécifiques d’évaluation.

· est transmise aux parents

· reflète ce que leur enfant sait et sait faire à l’issue de sa scolarité maternelle qui lui sera utile pour les apprentissages fondamentaux

· permet de rassurer les parents sur la prise en charge des besoins et des fragilités de leur enfant pour lui permettre d’aborder sereinement le cycle 2 

V- L‘information aux parents 

L‘information aux parents  est régulière
· Tout au long de la scolarité sur la base du carnet de suivi des apprentissages

· En fin de cycle en appui de la synthèse des acquis qui permet de dialoguer avec les parents positivement et de manière constructive.
Les rencontres avec les parents prendront le plus souvent la forme d’un dialogue en côte à côte, construit en appui du carnet de suivi des apprentissages et en fin d’école maternelle de la synthèse des acquis des élèves.



Pour aller plus loin :

· Lettre inter-académique nouveau programme maternelle - Académies de Créteil et de Versailles
· « L’évaluation positive et bienveillante est consubstantielle de la pédagogie » F. ROBINE in EDUCAVOX, le media des acteurs de l’école

· L’’évaluation positive – Power point – Ph. POIREL IEN maternelle AMIENS

· Décret n° 2015-1929 du 31 décembre 2015 relatif à l’évaluation des acquis scolaires des élèves et au livret scolaire, à l’école et au collège

· Arrêté du 31 décembre 2015 portant le modèle national de la synthèse des acquis scolaires de l’élève à l’issue de la dernière année de scolarité à l’école maternelle



